
Compte  rendu,  opéra.
Shanghai,  Shanghai  Symphony
Hall,  le  18  décembre  2015.
Haendel  :  Alcina.  Opera
Fuoco.  David  Stern,
direction. Raffaella Milanesi
(Alcina), Jeunes chanteurs de
l’Atelier  Lyrique  d’Opera
Fuoco.
David Stern à Shanghai. En décembre 2015,
la  présence  du  fils  d’Isaac  Stern,  le
chef  David  Stern  dans  la  mégapole
chinoise  (23  millions  de  citadins,  la
concentration urbaine la plus importante
au  monde)  relève  d’une  aventure
romanesque  qui  prend  l’ampleur  d’une
légende  telle  qu’on  les  aime.  Les
amateurs,  mélomanes  avisés  ou
connaisseurs voire historiens de la musique savent combien la
tournée du père, Isaac Stern, en Chine, en 1979, passant ainsi
significativement  à  Shanghai,  -immortalisée  par  un  célèbre
documentaire intitulé « De Mao à Mozart » (édité en 1980), a
profondément marqué l’histoire de la musique occidentale dans
l’Empire du milieu : c’est même à partir de cet événement
choc, – rare et exceptionnelle rencontre culturelle entre deux
mondes  distincts,  qu’est  née  l’aventure  de  la  musique
occidentale en Chine. A la lueur de ce précédent, on estimera
aisément la mesure de la déjà 2ème édition du Festival Baroque
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à Shanghai, en décembre 2015, événement porté et piloté par
David  Stern  (qui  en  est  le  directeur  artistique)  en
collaboration étroite avec l’Orchestre Symphonique de Shanghai
(SSO). Il estv vrai que la programmation 2015 comprenait outre
les rvs avec Opera Fuoco, un programme où les musiciens de
l’orchestre  shanghaiais  jouaient  avec  leurs  confrères
européens  dans  un  programme  redoutable  (Telemann,  Haendel)
sous la direction de maestro Stern.

 

 

 

Opera Fuoco et David Stern à
Shanghai
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Comme hier, Isaac ouvrait une nouvelle perspective en faisant
jouer Mozart et Brahms aux jeunes violonistes chinois, élèves
du  Conservatoire  de  musique  de  Shanghai  (l’institution
participe aussi à la réussite du festival baroque en 2015),
David en continuateur inspiré et défricheur, plus de 35 ans
après, poursuit l’aventure paternelle en terre asiatique, mais
la renouvelle et sait stimuler la curiosité des chinois pour
Haendel et Telemann, sans omettre Bach et ses fils (pour ne
citer que les compositeurs mis à l’honneur en 2015). Pour
Alcina, se sont les élèves de ce même Conservatoire qui ont
assuré la tenue des parties chorales le 18 décembre dernier,
lors du concert officiel de l’opéra de Haendel ainsi donné
dans l’impressionnant Concert Hall du SSO (Shanghai Symphony
Orchestra : un écrin acoustiquement fabuleux). L’épopée gagne
donc une cohérence inédite et surprenante, du père au fils,
chacun apportant dans ce rapprochement des peuples et des
cultures, tout un continent musical non pas dans l’esprit
d’une redite mais dans celui d’un complément, dans la quête
d’un accomplissement. Un nouveau jalon sera atteint cet été
(août 2016) avec le lancement du Concours international de
violon à Shanghai qui portera le nom du pionnier désormais
célébré : Isaac Stern.

Au demeurant, l’activité de David Stern à Shanghai, prend
aussi une dimension spécifique car en liaison avec la création
de  sa  propre  compagnie  d’opéra,  Opera  Fuoco,  il  s’agit
d’accomplir tout un cheminement artistique et donc pédagogique
vécu  avec  le  noyau  de  jeunes  chanteurs  qui  constitue  les
tempéraments les plus prometteurs de l’Atelier Lyrique de la
Compagnie  :  des  jeunes  interprètes  auxquels  le  maestro,
généreux et toujours disponible, veut apporter les clés de
leur  futur  métier  :  travailler  le  texte,  l’articuler,
l’incarner ; comprendre les enjeux dramatiques, écouter les
autres, trouver sa place dans une équipe et à l’autre bout du
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monde,  gérer  stress,  fatigue  (décalage  horaire),  tension,
concentration…  Avec  les  années,  parce  qu’aussi
l’accompagnement  et  l’aide  aux  jeunes  se  réalisent  sur
plusieurs années, des liens se sont tissés ; un esprit de
troupe et de famille s’est renforcé ; tout cela concourt à la
réussite  d’une  aventure  lyrique  unique  au  monde.  Le
dépassement  de  soi,  le  partage,  et  le  plaisir  dans  la
discipline font le miracle de ce qui s’est produit à Shanghai
en décembre dernier. Opera Fuoco réinvente l’idée d’une équipe
d’opéra : à la fois laboratoire, pépinière, fabrique vocale….
C’est un collectif qui depuis quelques années a acquis une
identité  renforcée  grâce  à  la  conjonction  des  talents
complémentaires  et  distincts  (la  compagnie,  aujourd’hui
productrice  de  spectacles  ;  l’orchestre  sur  instruments
anciens ; la troupe de jeune chanteurs d’un niveau plus que
prometteur…) que le chef a su marier, et qui assurent la
réussite de chaque production.
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ALCINA  A  SHANGHAI.  Emblématique  à
tous égards, la production de cette
Alcina  de  rêve,  présentée  sur  le
plateau du Shanghai Symphony Hall,
ce  18  décembre  2015  indique  le
chemin  parcouru  et  le  niveau
d’exigence de la troupe ; un niveau
exemplaire  car  ici  a  contrario
d’autres expériences de transmission
et de savoir partagé, il s’agit de
nouer un mode de travail sur le long
terme ; la notion de talent soudain

n’existe  pas  ;  c’est  une  vue  (dangereuse)  du  marketing
outrancier. Rien ne remplace l’œuvre du temps ; les acquis
façonnés pas à pas ; la lente mais sûre maturation d’un jeune
tempérament… David Stern l’a bien compris ; lui qui avec un
instinct exceptionnel et toujours sûr, sait choisir chaque
voix pour son rôle idéal et au bon moment : cette acuité et ce
discernement  artistique  fondent  aussi  les  vertus  de  sa
démarche. Autour du chef se retrouvent de jeunes tempéraments
qui  ont  pris  l’habitude  de  jouer  et  de  chanter  ensemble.
L’esprit  de  complicité  prévaut  chez  Opera  Fuoco  ;  une
émulation  fraternelle  cultivée  par  la  bienveillance  et  la
confiance, qui profite aussi de la proximité de professionnels
aguerris, …. des pointures vocales à la présence charismatique
: c’est évidemment le cas de la soprano italienne Raffaella
Milanesi : ardente et subtile Alcina dont elle exprime les
moindres  tiraillements  intérieurs,  surtout  le  parcours
psychologique,  de  la  magicienne  triomphante  à  l’amoureuse
détruite,  abandonnée  (par  Roger/Ruggiero),  basculant
finalement dans l’amertume haineuse et destructrice. C’est peu
dire  que  Raffaella  Milanesi  marque  le  rôle  ;  funambule,
féline, habitée voire possédée par le rôle, la jeune diva
s’empare du caractère, le décortique au millimètre, l’analyse,
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révélant le génie psychologique de Haendel ; continument en
contrôle et d’une concentration optimale (il en faut pour
enchaîner ses deux airs monstrueux au II), elle se taille une
voie royale par une prise de rôle éblouissante, de justesse
comme d’intensité. On a guère vécu une telle décharge directe
et juste, sauf précédemment avec la regrettée Lorraine Hunt
(autre

 

haendélienne de premier plan). C’est une performance ponctuée
de moments de grâce absolue, en étroite symbiose avec le geste
du  chef  et  la  finesse  de  l’orchestre  :  un  modèle  de
concentration et de chant projeté, nuancé et souple pour les
jeunes qui l’entourent ; le duo amoureux (style je t’aime moi
non plus) qu’elle compose alors avec le Ruggiero juvénil de la
jeune et suave Lea Desandre (photo ci dessus avec Alexandre
Artemenko) atteint un sommet de sensualité envoûtante (à quand
son Ariodante, prolongement naturel et complémentaire de sa
formidable prise de rôle à Shanghai ?) ; de toute évidence,
les deux forment un couple où la grâce le dispute à la vérité.
Timbre de miel, voix à la fois fine et puissante, la jeune
mezzo subjugue car comme ses partenaires, l’interprète apporte
sur scène, une personnalité dotée de profondeur (la marque de
la troupe Opera Fuoco ?) ; c’est pour chacun une histoire, un
vécu, une sensibilité dont la sobriété du geste, l’efficacité
du jeu dévoilent les tensions, la précision des intentions, la
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justesse  du  style  ;  tout  ce  qui  enrichit  ici  la  palette
expressive de vrais chanteurs-acteurs. On aura rarement décelé
chez de jeunes artistes, l’émergence d’une telle compréhension
profonde, plurielle, intime des oeuvres. Pilotés par David
Stern  et  son  équipe,  chaque  interprète  sait  trouver  son
périmètre  expressif  qui  convient  à  sa  tessiture,  sa
personnalité,  ses  possibilités  réelles.

Face à cette tigresse magicienne, à la fois souveraine et
mendiante, que ce Roger a de panache et aussi de candeur,
accent d’une noble et sincère adolescence. Aucune faute à la
distribution : en soeur complice, souvent émerveillée (par
l’amour que lui inspire Bradamante, la première compagne de
Roger, déguisée en … homme), la Morgane de Daphné Touchais
(partenaire fidèle d’Opera Fuoco depuis des années), affirme
le rayonnement de son personnage, une âme solaire contrastant
évidemment avec la ténébreuse Alcina. Même solide assurance
pour  Angélique  Noldus,  familière  du  rôle  travesti  de
Bradamante.

 
 

 
 

JEUNES  TEMPERAMENTS  DRAMATIQUES.
Saluons  parmi  les  plus  jeunes
solistes  de  l’Atelier  Lyrique,
trois autres tempéraments qui sont
aussi  de  superbes  voix,  pas
seulement  caractérisées  mais  déjà
polies  et  assurées,  des

sensibilités vives au relief dramatique captivant : le ténor
Sahy  Ratianarinaivo  (Oronte,  photo  ci  contre),  juvénilité,
flexibilité  au  bel  canto  irrésistible  (son  «  momento  di
contento » est projeté / formulé avec une fraîcheur et une
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innocence délectable ; c’est un belcantiste né qui devrait
demain chanter Bellini…) ; l’Oberto très abouti de la jeune
Natalie Perez dont le dernier air, exprime toute l’horreur que
lui inspire la magicienne qui a tombé le masque : superbe
progression vocale dans l’horreur et la blessure intime ;
enfin le baryton Alexandre Artemenko (photo ci dessous) qui
assure  une  sincérité  bouleversante  dans  son  seul  air  de
Melisso  :  même  si  l’articulation  de  l’italien  est  encore
perfectible, la sincérité et la sobriété de l’intention, la
noble virilité du timbre montrent combien le jeune acteur a
saisi l’enjeu du personnage au moment où il chante… encore un
accomplissement à mettre au bénéfice du geste Opera Fuoco.
Outre la volonté de les aider à prendre conscience de toutes
les composantes du métier, l’équipe offre surtout aux jeunes
chanteurs une ambiance idéale pour accomplir leur tempérament,
approfondir  leur  caractère  ;
d’autant que sans mise en scène
(est ce vraiment utile ici ?),
chacun  doit  nécessairement  se
dépasser  pour  exprimer  par  un
jeu  dramatique  mesuré  et  un
chant d’autant mieux exposé, la
vérité  de  leur  personnage.  Il
n’est pas de formation aussi décisive pour le jeune chanteur
que celle offerte par Opera Fuoco. Préalable à cette Alcina
chinoise,  les  jeunes  ont  peu  suivre  au  cours  des  mois
précédents, plusieurs masterclasses où à chaque fois, c’est un
style  et  une  langue  spécifique  qu’il  a  fallu  comprendre,
pratiquer, exprimer, ciseler. Au cœur du projet d’Opera Fuoco
et selon l’objectif de David Stern, c’est surtout le sens et
le texte qui impriment la vision globale : « il ne s’agit pas
seulement d’avoir une belle voix ; il faut encore savoir ce
que l’on dit, ce qui est en jeu, ce que l’on peut exprimer
dans  chaque  situation«  ,  ne  cesse  de  préciser  le  maestro
pédagogue.
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La Compagnie lyrique Opera Fuoco réinvente la notion de troupe
et de transmission

David  Stern  et  Opera  Fuoco  :
l’école de la vérité
 
 

PARCOURS PRÉALABLE : Cole Porter, Gluck, Berlioz… Ainsi avant
Haendel à Shanghai, chaque jeune chanteur a pu (re)découvrir
les défis du chant américain (Kiss me Kate de Cole Porter) ;
le  raffinement  de  la  déclamation  française  chez  Gluck  et
Berlioz  ;  à  chaque  session,  un  invité  spécialiste  de  ce
répertoire complète les indications et les conseils de David
Stern et de Jay Bernfeld, conseiller pédagogique : Jeff Cohen
pour  Porter,  Véronique  Gens  pour  la  mélodie  et  l’opéra
français classique et romantique. Jamais en reste d’une idée
nouvelle, pourvu qu’elle soit formatrice et engage plus encore
les jeunes apprentis chanteurs, David Stern a même inventé une
nouvelle forme de spectacle : le concert-rencontre où il prend
la  parole,  explique  tous  les  enjeux  du  répertoire  et  des
œuvres afin que le public mesure l’ampleur du travail effectué
par les élèves de l’Atelier Lyrique.

 

Défenseur  du  texte  au  mot  près,  soucieux  de
l’histoire, de son explicitation par le geste et
le  chant,  le  chef  a  même  conçu  un  nouveau
spectacle avec l’écrivain Eric-Emmanuel Schmitt :
à partir de la traduction du livret de Da Ponte

des Noces de Figaro de Mozart, les deux passeurs ont élaboré
un programme où la mise en regard du français inspiré de
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Beaumarchais et de l’italien mis en musique par Mozart, révèle
les spécificités de chaque langue : encore une affaire de
texte, encore et toujours la question du sens et de sa juste
et  naturelle  formulation.  Evidemment  les  jeunes  voix  sont
mises à contribution : chanter en français et en italien, le
désir ou l’allusion, sonne différemment. Quelle connotation
pour quelle intention ? Ici, le chanteur apprend toutes les
nuances du jeu de l’acteur. C’est une nouvelle expérience
capitale et enrichissante pour l’interprète. Et la réalisation
d’un idéal pour David Stern : la vérité. C’est peut-être cela,
au fond, le but ultime du maestro et ce qu’il a construit à
travers l’aventure d’Opera Fuoco : l’école de la vérité. Ce
concert  du  18  décembre  à  Shanghai  restera  comme  un  jalon
important de l’histoire d’Opera Fuoco. En plus d’offrir un
somptueux tremplin à ses jeunes apprentis, le chef a aussi
permis  au  public  chinois,  de  découvrir  sur  instruments
d’époque, et défendu par une distribution idéale, l’un des
sommets de l’opéra baroque. La nouvelle saison d’Opera Fuoco,
portée par un tel esprit de complicité et d’accomplissement
promet  encore  bien  d’autres  surprises  et  découvertes.  Fin
janvier, voici l’offrande d’une nouvelle session de travail
autour de Candide de Bernstein (le 29 janvier 2016, 20h –
Fondation Mona Bismark American Center). Puis, avant l’heure
(les  célébrations  Telemann  2017),  Damon  opéra  oublié  de
Telemann à Magdebourg en Allemagne (les 12, 13, 18 et 19 mars
2016), – évidemment une nouvelle production (mise en scène)
promettant de nouveaux apports tout autant captivant que ceux
que nous avons vécu à Shanghai, en décembre 2015, lors du IIè
festival de musique Baroque. A suivre.
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Compte rendu, opéra. Shanghai, Shanghai Symphony Hall, le 18
décembre 2015. Haendel : Alcina. Opera Fuoco. David Stern,
direction. Raffaella Milanesi (Alcina), Jeunes chanteurs de
l’Atelier Lyrique d’Opera Fuoco. LIRE aussi notre présentation
annonce du 2ème festival de musique Baroque à Shanghai : David
Stern dirige Alcina de Haendel avec l’orchestre et l’Atelier
lyrique d’Opera Fuoco

Approfondir : tous les programmes et productions d’OPERA FUOCO
de la saison 2015-2016, sur le site d’OPERA FUOCO.FR

 
Toutes les photos de la production ALCINA par David Stern /
Opera  Fuoco  Shanghai  2015  ©  CLASSIQUENEWS.COM  /  Philippe
Alexandre PHAM
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Tours,  Opéra  :  La  Belle
Hélène pour les fêtes

Tours, Opéra. décembre 2015. Offenbach : La Belle Hélène.
Karine Deshayes. 26>31 décembre 2015. Chaque fin d’année

voit une inflation des productions d’opérettes d’Offenbach. Le
Mozart des boulevards incarnent cette joie de vivre, cette
liberté  satirique,  sublimées  par  une  écriture  musicale  en
verve, idéales pour le temps des célébrations. L’Opéra de
Tours et son directeur, Jean-Yves Ossonce présentent pour la
fin de l’année 2015, La Belle Hélène (opérette irrésistible de
1864), mise en scène de Bernard Pisani (un spécialiste de la
partition qui l’a abordé à 4 reprises…) avec entre autres,
parmi un plateau de chanteurs français prometteurs, la subtile
et sensuelle Karine Deshayes dans le rôle-titre. Le prétexte
mythologique permet de parodier les tares et les faiblesses
d’une  humanité  frivole  et  insouciante,  totalement
irresponsable car ici la satire politique affleure dans chaque
séquence.  Féline,  amoureuse,  vive,  Hélène  affirme  un
tempérament vocal et dramatique qui inspire depuis longtemps
les plus grandes cantatrices, preuve que l’ouvrage est plus
profond et raffinés que vraiment caricatural.

Elégance, souplesse, ivresse mélodique … pour Pisani, La Belle
Hélène rassemble toute les qualités d’une grande œuvre : une
opérette  dont  la  subtilité  se  rapproche  de  l’opéra;  
politiques véreux mais très arrogants, déesses dévergondées et
bergers  complices  portés  sur  la  cabriole…  Divertissement
certes, mais Offenbach comme Rameau dans sa formidable Platée
(préfiguration de la future comédie musicale à venir, déjà en
1745….) nous tend le miroir : la société portraiturée dans La
Belle  Hélène  sous  couvert  de  gags  à  gogo  et  de  tableaux
délirants  et  décalés  épinglent  les  travers  d’une  humanité
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corrompue, décadente, . en somme celle du Second Empire… La
production présentée par Tours a déjà été créée à Avignon en
2012 puis décembre 2014 à Toulon…

 

 

Lire la
critique compte rendu de La Belle Hélène avec Karine Deshayes

à l’Opéra de Toulon en décembre 2014 
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La Belle Hélène d’Offenbach à l’Opéra de Tours
Les 26, 27, 30 et 31 décembre 2015 à 20h

(sauf le 27 décembre à 15h)

Conférence sur l’ouvrage : samedi 12 décembre 2015, 14h30
Salle Jean Vilar, Grand Théâtre. Réservation conseillée au 02

47 60 20 20

Opéra bouffe en trois actes
Livret de Henri Meilhac et Ludovic Halévy, adapté par Bernard

Pisani
Création le 17 décembre 1864 à Paris

Edition Boosey and Hawkes (Jean-Christophe Keck)

Direction : Jean-Yves Ossonce
Mise en scène et chorégraphie : Bernard Pisani

Décors : Éric Chevalier *
Costumes : Frédéric Pineau

Lumières : Jacques Chatelet

Hélène : Karine Deshayes
Oreste : Eugénie Danglade
Pâris : Antonio Figueroa
Calchas : Vincent Pavesi

Agamemnon : Ronan Nédélec
Ménélas : Antoine Normand

Achille : Vincent de Rooster *
Ajax I : Yvan Rebeyrol

Ajax II : Jean-Philippe Corre
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Reportage  vidéo  :  La  3ème
génération  de  musiciens  au
Festival de Saintes 2015
Reportage vidéo : La 3ème génération de musiciens
au Festival de Saintes 2015. En juillet 2015, le
Festival de Saintes cultive aux côtés des têtes
d’affiches  et  des  vedettes  célébrées,  la
diversité  défricheuse  des  jeunes  tempéraments.
Cette  année,  les  12  et  13  juillet  2015,  CLASSIQUENEWS
s’intéresse  à  trois  interprètes  qui  portent  l’élan
enthousiaste  de  cette  3ème  génération  de  musiciens  qui
incarnent aussi la vitalité du festival estival. Entretien
avec  Stephan  Maciejewski,  Directeur  artistique  et  Odile
Pradem-Faure,  Directrice  générale  mais  aussi  les  musiciens
concernés…  tels  Lionel  Meunier  (Vox  Luminis),  Adam  Laloum
(pianiste) et Raphaël Sévère (clarinette), Héloïse Gaillard
(créatrice de l’ensemble Amarillis). © studio CLASSIQUENEWS.TV
– Réalisation : Philippe-Alexandre Pham

Reportage  vidéo.  MUSICORA
2016  :  entretien  avec
Marianne James, marraine
MUSICORA  2016  (5,6,7  février  2016).  Entretien
exclusif avec Marianne James, grande marraine du
prochain  salon  Musicora  2016.  A  l’affiche  du
Théâtre du Gymnase à Paris, jusqu’en janvier 2016,
Marianne James explique pour quelles raisons, elle
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a  accepté  d’être  la  bonne  fée  du  salon  Musicora  2016…
Evénements et temps forts à ne pas manquer (conférence sur le
bien être et la voix, grande masterclass à venir sous la voûte
de la Grande Halle de La Villette à Paris, les 5, 6 et 7
février 2016).

 

LIRE aussi notre annonce dépêche : Marianne James, nommée
Marraine du Salon Musicora 2016 :

Paris, Musicora. Marianne James, marraine de la 27ème édition
du Salon Musicora (5,6,7 février 2016). Après le trompettiste
Ibrahim Maalouf, parrain du 26è salon Musicora 2015, c’est la
chanteuse et comédienne Marianne James qui sera marraine du
prochain salon Musicora ayant lieu à Paris, Grande Halle de la
Villette, les  5,6 et 7 Février 2016. Pour les organisateurs
du salon Musicora, Marianne James incarne parfaitement les
valeurs  musicales  que  le  salon  revendique  autour  de  la
musique. Humour, fort tempérament, engagement décomplexé pour
la musique classique… Célèbre auprès des plus jeunes pour ses
avis  tranchés,  non  dénués  de  dérision  comme  d’humour
lorsqu’elle était juge dans un récent télé-crochet, Marianne
James  se  traverse  avec  succès  les  univers  musicaux  et
maîtrise, parfaitement elle aussi, l’art de l’improvisation.
Chanteuse lyrique, passionnée de jazz, comédienne de théâtre,
guitariste  et  animatrice  TV,  elle  mène  avec  maestria  un
parcours atypique, complet, proche du grand public. Et c’est
toute  la  richesse  de  cette  ouverture  sur  le  monde  de  la
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musique qui séduit aujourd’hui MUSICORA. EN LIRE +

 

Compte rendu, opéra. Nantes,
Théâtre  Graslin,  le  11
décembre 2015. Humperdinck :
Hansel  et  Gretel.  Jeannette
Fischer,  Marie  Lenormand,
Norma  Nahoum,  Dima  Bawab…
Emmanuelle  Bastet,  mise  en
scène.  Thomas  Rösner,
direction.
Compte rendu, opéra. Nantes, Théâtre Graslin, le 11 décembre
2015. Humperdinck : Hansel et Gretel.  Dans l’affaire du russe
Dimtri Tcherniakov au sujet de sa lecture  trop libre de
Dialogues des Carmélites, le juge a tranché (en l’occurrence
la Cour d’Appel de Paris): un metteur en scène trop décalé,
dénaturant le sens d’un opéra, en réécrivant par exemple la
fin d’une partition a contrario des intentions originelles du
compositeur,  peut donc être condamné et l’enregistrement de
son « forfait », interdit à la vente. Effet de la malscène que
certains  ont  fustigé  depuis  des  décennies,  fatigue  des
connaisseurs  irrités,  plutôt  audace  et  ténacité  des  ayant
droits portés par un combat légitime… c’est bien la première
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fois qu’une décision de justice s’attaque au dispositif d’une
mise en scène contestable.

 

 

 

 Savoureuse et spirituelle féerie
 

 

Rien  de  tel  avec
Emmanuelle  Bastet  qui
formée  à  l’école  de
Robert  Carsen,  ne  cesse
de nous dire combien elle
aime  les  partitions
abordées,  combien  elle
les  respecte.  Mieux,  la
metteure  en  scène,
familière d’Angers Nantes
Opéra, avec un sens de l’image et cet oeil esthétique qui
dépoussière  les  œuvres,  sait  construire  un  drame  dans  sa
cohérence et sa profondeur émotionnelle. Comme on avait pu en
apprécier la grande justesse poétique dans sa version d’Orphée
et Eurydice de Gluck (tableau des âmes heureuses), Emmanuelle
Bastet  traite  du  thème  de  l’enfance,  du  courage  et  de
l’innocence, avec une inspiration délirante aussi, au comique
irrésistible, en particulier dans le tableau de la rencontre
entre la sorcière Grignotte et les jeunes héros, Hansel et
Gretel. En Reine mère so brittish et toute de rose vêtue
(tasse de thé en mains), puis en blonde fatale, meneuse de
revue, avec une référence à Cruella d’enfer des 101 dalmatiens
de Disney, la sorcière est totalement revisitée, bénéficiant
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de  la  performance  toute  en  finesse  de  l’excellente
JeannetteFischer.

 

 

 

 

Pourtant gênée par sa robe (traîne et coupe impossible), la
soprano piquante et pétillante, insidieuse et déjantée fait
une  magicienne  totalement  hallucinée,  vamp  astucieuse  au
tempérament  irrésistible.  C’est  évidement  le  pilier  de  la
production. A ses côtés, les deux jeunes chanteuses, aux poses
et style d’ados contemporains et parfaitement investies dans
les rôles d’Hansel et de Gretel (Marie Lenormand et Norma
Nahoum),  ajoutent  à  la  forte  attraction  de  l’action.  La
première  apparition  de  Dima  Bawab  (en  marchand  de  sable)
enchante ; fruit d’une vision mûre sur l’architecture du drame
lyrique, le dernier tableau où les enfants se perdent dans la
forêt, représente un immense pommier stylisé où comme une
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quête  du  Graal  enfin  réalisée,  les  affamés  peuvent  se
rassasier  :  toute  la  recherche  de  la  nourriture,  depuis
l’injonction de la mère au tout début de l’opéra, puis le
départ précipité des héros pour la satisfaire, y gagne une
grandeur  et  une  profondeur  poétique  absolument  justes  :
l’ouvrage de Humperdinck n’est pas qu’un divertissement pour
jeune public, c’est surtout un conte féerique et philosophique
(une manière de Flûte Enchantée) où évidemment l’orchestre à
sa part – majeure.

Dans la fosse, comme il l’avait fait lors de la somptueuse
production de La Ville Morte de Korngold, le jeune chef Thomas
Rösner (habituel complice d’Emmanuelle Bastet ici aussi pour
Lucio  Silla  de  Mozart)  prend  la  partition  flamboyante,
instrumentalement  très  ambitieuse  dès  l’ouverture  et  ses
cuivres  introductifs  d’une  puissante  noblesse,  à  bras  le
corps. Généreux, un peu tendu en début de représentation, puis
souple et réellement spirituel dans la séquence du pommier
nourricier, puis du sommeil des enfants, le chef restitue
l’ambition wagnérienne d’une partition souvent envoûtante (et
qui  fut  immédiatement  saluée  par  Richard  Strauss  entre
autres…).

 

 



 

 

La  présence  des  animaux  familiers  (et
complices des deux jeunes protagonistes) ; le
changement  à  vue  des  décors  (immenses
lampadaires de ville mobiles sur le plateau) ;
le jeu des jeunes choristes de la Maîtrise de
la  Perverie,  encore  gauches  certes  dans
certains  gestes  pour  le  chœur  final,  mais
marquants  quand  ils  sont  enfin  libérés  ;  l’exceptionnelle
subtilité de la sorcière grâce à Jeannette Fischer font les
délices de cette nouvelle production présentée pour les fêtes
par Angers Nantes Opéra. A voir au Théâtre Graslin de Nantes
jusqu’au 18 décembre 2015, puis au Quai à Angers, les 5 et 6
janvier 2016. Charme et rires garantis.

 

 

LIRE aussi notre dossier Hansel et Gretel d’Humperdink
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France Musique diffuse l’opéra Hansel et Gretel à l’Opéra de
Nantes le samedi 26 décembre 2015, 19h.

 

 

Illustrations : Hansel et Gretel d’Humperdinck par Emmanuelle
Bastet pour Angers Nantes Opéra © Jef Rabillon 2015
 

VIDEO. Bruno Procopio dirige
la  Symphonie  Héroïque  de
Neukomm  à  Rio  de  Janeiro
(avril 2015)
VIDEO. Bruno Procopio dirige la Symphonie Héroïque de Neukomm
à  Rio  de  Janeiro  (avril  2015).  Montage  ©  studio
CLASSIQUENEWS.COM 2015. Le chef d’orchestre franco brésilien
Bruno Procopio fait retentir le romantisme enflammé martial et
lyrique de la grande Symphonie Héroïque de Neukomm créée en
1817
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LIRE notre compte rendu critique complet du concert NEUKOMM /
GOSSEC par le maestro franco brésilien Bruno Procopio à Rio de
Janeiro en avril 2015

 

 

Extrait de notre compte rendu critique :
Rio de Janeiro, compte rendu
concert.Dans  la  nouvelle
salle de concerts “Cidade des
Artes”  –  sorte  d’insecte
prismatique à pattes dessiné

par  Christian  de  Porzemparc-  ,  les
Cariocas retrouvent le chef brillant, nerveux, fougueux mais
aussi nuancé qui avait le mois précédent créé l’opéra Renaud
de  Sacchini,  Sala  Cecilia  Meireles,  –  au  centre  de  Rio-
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:  Bruno Procopio dans un dispositif qui lui est désormais
spécifique : jouer deux auteurs au carrefour du classicisme et
du romantisme, … sur instruments modernes. Tout le défi est là
: réaliser accents, style, continuité des partitions selon les
apports de l’interprétation historiquement informée. Un enjeu
qui dépasse la seule question des esthétiques et réclame des
instrumentistes et du chef, un engagement total pour réussir
le résultat final. De Sacchini à Gossec, le geste est d’autant
plus fluide et assuré que l’esthétique très marqué esprit des
Lumières circule de l’une à l’autre des partitions. (…).

Pour sa part, Sigismond Neukomm (1778-1858) retrouve à Rio, un
rivage familier. Le Viennois, parti de Paris vers Rio en 1816
dans le cadre de la Mission française au Brésil, s’inscrit
naturellement dans ce programme carioca : il a même composé sa
Symphonie  héroïque  pendant  la  traversée,  de  l’Europe  au
Nouveau Monde. Tout un symbole. Comme la Symphonie de Gossec,
le  style  de  Neukomm  est  foncièrement  classique  et  même
haydnien  mais  il  affirme  un  sens  des  modulations  très
original,  parfois  abrupts,  dont  l’activité  des  contrastes,
reste étrangère à Gossec : son parfum romantique est plus
évident de ce fait. Place est favorise à la fanfare qui y
règne sans discontinuer : ne s’agit-il pas de la Symphonie
héroïque en ré majeur ? …

 

 

 



Compte rendu, concert. Tours,
Opéra.  Le  5  décembre  2015.
Brahms : Concerto pour piano
n°2. R. Strauss, Ravel. Adam
Laloum,  piano.  Orch.  Région
Centre-Val  de  Loire  Tours.
Jean Yves Ossonce, direction.

Le clou de ce dernier programme
symphonique à l’Opéra de Tours
est le 2ème Concerto pour piano
de  Johannes  Brahms.  Soliste
annoncé,  le  lauréat  du  Prix
Clara Haskil 2009, Adam Laloum
(né en 1987), élève au CNSMD de
Paris,  de  Michel  Béroff.  Adam

Laloum, le poète des pianistes français et certainement le
plus méditatifs d’entre tous fait l’affiche de ce concert
prometteur : on sait jusqu’à quels piani introspectifs le chef
Jean-Yves Ossonce (dont le public de Tours vit le dernier
cycle symphonique ici même depuis l’annonce de démission) aime
conduire son orchestre tourangeau : telle capacité allusive,
jouant sur le murmure timbré, mettant en avant la couleur de
chaque instrument exposé, s’est entendue précédemment dans des
Tchaïkovski pour nous devenus mémorables (LIRE notre compte
rendu de la Symphonie n°6 de Tchaikovski en novembre 2014 par
Jean-Yves Ossonce). La combinaison du pianiste déjà invité à
Tours et du maestro sur la scène de l’Opéra pouvait nous
laissait espérer l’impossible.

Or l’alchimie a bien eu lieu … et le jeu miroitant, diaphane,
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ciselé, d’une tendresse enfantine et amoureuse surtout dans
l’Andante du jeune pianiste français s’est déployé sans masque
si ce n’est celui assumé de la pudeur. Tout le Concerto pour
piano n°2 de Brahms d’une ampleur symphonique affirmée (avec
ses  4  mouvements),  laisse  pourtant  le  chant  du  clavier
s’épanouir,  entre  la  tragédie  sombre  à  peine  voilée,  la
digression  facétieuse  (en  particulier  dans  le  dernier
mouvement grazioso où scintille les motifs populaires, rythmes
hongrois réservés aux cordes), et au cœur de la sensibilité
brahmsienne, une hypersensibilité affective qui est la clé de
cette noblesse qui retourne toujours à l’intime et à la pudeur
blessée. L’agilité faune, la versatilité dynamique, la caresse
du piano d’Adam Laloum font le miel d’une soirée d’une très
haute musicalité à Tours où chaque mouvement berce par une
sincérité  de  ton  qui  d’un  épisode  à  l’autre,  rétablit  la
grande cohérence du cycle orchestral dans son entier.

On  sait  gré  au  chef  de  nous  servir  avec  une  finesse
d’élocution ténue, l’admirable combinaison de certains timbres
appareillés  (cor  évidemment,  hautbois,  sans  omettre  le
violoncelle au début et à la fin de l’Andante qui respire
alors  au  diapason  du  clavier  complice  :  mêmes  vibrations
accordées entre les deux instruments. Un très grand moment de
plénitude … purement musicale (pour plaire au critique Eduard
Hanslick, défenseur acharné et souvent partisan de Brahms).
 Le piano enivré, extatique, parfois rugissant d’Adam Laloum
s’accorde à l’engagement du chef. Ce Brahms ambivalent, à la
fois solaire et crépusculaire, combinant la ténèbre et la
grâce lumineuse ressuscite ainsi en un acte d’une complicité
accomplie.

 

 



 

 

 

Compte  rendu,  concert.  Tours,  Opéra.  Le  5  décembre  2015.
Brahms : Concerto pour piano n°2. R. Strauss, Ravel. Adam
Laloum, piano. Orch. Région Centre-Val de Loire Tours. Jean
Yves Ossonce, direction.

Prochain événement à l’Opéra de Tours : La Belle Hélène
d’Offenbach, les 26,27,30 et 31 décembre 2015. LIRE notre
présentation  complète  :  …  Elégance,  souplesse,  ivresse
mélodique … pour Pisani, La Belle Hélène rassemble toute les
qualités d’une grande œuvre : une opérette dont la subtilité
se  rapproche  de  l’opéra;   politiques  véreux  mais  très
arrogants, déesses dévergondées et bergers complices portés
sur la cabriole… Divertissement certes, mais Offenbach comme
Rameau dans sa formidable Platée (préfiguration de la future
comédie musicale à venir, déjà en 1745….) nous tend le miroir
: la société portraiturée dans La Belle Hélène sous couvert de
gags à gogo et de tableaux délirants …
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Compte  rendu,  concert.
Maisons  Alfort,  Théâtre
Debussy. Vendredi 27 novembre
2015. Mozart: airs d’opéras,
Symphonie  n41  «  Jupiter  ».
Julia  Knecht,  soprano.
Orchestre  Idomeneo.  Debora
Waldman, direction.

Pendant toute la première partie
du  programme   généreusement
double  (associant  non  sans
pertinence le Mozart lyrique et
symphonique),  la  jeune  diva
coloratoure Julia Knecht affirme
non  seulement  un  tempérament
ardent et continu mais aussi une

ténacité digne des plus grandes cantatrices car la succession
des  airs  enchaînés  est  en  soi  un  premier  défi  vocal  et
dramatique : il faut saisir et projeter enjeu émotionnel et
dramatique de chaque air, passer d’un caractère à l’autre avec
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cette finesse et cette intensité respectueuse du souci de
caractérisation défendue par le chef et les instrumentistes du
formidable orchestre Idomeneo. L’autre vedette du concert.

 

Fondé en 2013 par Debora Waldman (qui fut l’assistante entre
autres de Kurt Masur en 2006),  le nouveau collectif rassemble
des  instrumentistes  déjà  aguerris  jouant  dans  d’autres
formations parmi les plus actives, dont le noyau dur a une
parfaite connaissance des instruments d’époque et des traités
permettant un jeu historiquement informé. D’ailleurs certains
musiciens  de  l’orchestre  Idomeneo  jouent  également  sur
instruments anciens;  c’est le cas du premier violon Simone
Milone,  instrumentiste  familier  de  l’orchestre  (sur
instruments anciens)  de François-Xavier Roth : Les Siècles.

Il en découle une écoute collective rare, un sens des nuances,
le  souci  de  la  juste  intonation  pour  chaque  timbre
parfaitement et intensément caractérisé. Autant de qualités
que  la  jeune  chef  Debora  Waldman  sait  exploiter  avec  une
finesse engageante, une onctuosité expressive et claire qui
confirme ses affinités chez Mozart.



 

 

 

L’orchestre  Idomeneo  fondé  par  Debora  Waldman  jubile  et
convainc dans un programme 100% Mozart

Mozart lyrique et symphonique
 

Au mérite de sa direction revient une subtilité indiscutable
du geste, surtout le souci de la fusion organique entre les
parties : ici un collectif idéal de format Mannheim où le
chant vif-argent de l’harmonie  (superbe vitalité et beau
relief dialogué des flûte, hautbois, basson) sait répondre en
subtilité  et  intensité  aux  cordes  vives,  énergiques,
bondissantes. Avant la  Symphonie Jupiter qui éblouit par un
feu lumineux et un entrain de plus en plus affirmé, tout le
cheminement qui prépare à la Symphonie est jalonné d’airs
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d’opéras de Wolfgang, une galerie de portraits féminins parmi
les plus captivants : espièglerie du premier qui rappelle la
figure vive de Despina; sensualité amoureuse de Susanna; 
ardeur noble et foudroyée  (en quête de rédemption) de Donna
Anna (ici campée en vraie et noble victime de l’amour. ..), .
… avant l’accomplissement des deux airs de la reine de la nuit
dont  Julia  Knecht  offre  une  fabuleuse  présence,  entre
imprécations  colérique  et  profonde  blessure  intime.

Tout l’art de la diva, jeune actrice au tempérament déjà mûr
captive par la finesse de son jeu qui sans costumes et mise en
scène convoque pourtant immédiatement chaque personnage avec
une  vérité  habitée:  son  intériorité  nous  touche  et  la
sincérité nuancée de son chant en fait une admirable soprano
coloratoure précisément lyrique qui ne manque ni de puissance
ni d’extrême séduction humaine.

Lui  répond  un  orchestre  souple  et  nuancé,  somptueusement
articulé et lui aussi séducteur selon le climat émotionnel et
la  situation  dramatique  :  un  équilibre  et  une  complicité
immédiatement palpable entre la chef et la soprano qui se sont
rencontrées sur la production de Don Giovanni que Deborah
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Waldman a dirigé pour Opéra en plein air (été 2014).

 

La caresse de Mozart, sa violence et sa justesse humaines
saisissent lors de ce programme dont la première partie est
donc conçu comme un saisissant récital Mozartien.

Le  propos  de  Debora   Waldman  met  en  lumière  l’activité
dramatique  voire  opératique  qui  insuffle  à  la  Symphonie
Jupiter sa formidable vivacité intérieure. Il y a bien une
secrète relation entre l’écriture opératique et l’inspiration
comme la conception symphonique de Mozart… écouter tous les
airs lyriques avant la Jupiter dans son éloquence souveraine,
permet d’en mieux détacher l’activité émotionnelle qui sous
tend  chacun  des  quatre  mouvements  :  sous  l’équilibre
parfaitement classique prolongeant le modèle viennois fixé par
Haydn, Mozart transmet une expérience unique de l’âme humaine,
son  propre  témoignage  humaniste  qui  évidemment  dépasse  le
simple  jeu  instrumental  et  fait  du  chant  orchestral  une
exceptionnelle  peinture  des  désirs,  des  contradictions  de
l’espérance humaine. Autant d’enjeux que le jeune orchestre de
Deborah Waldman relève avec énergie et finesse. A suivre. Le
programme est à l’affiche de l’Auditorium de Vincennes ce 11
décembre 2015, 20h.

LIRE notre compte rendu de Don Giovanni par Debora Waldman,
château  de  Sceaux,  Opéra  en  plein  air,  juin  2014  où  la
direction  élégante,  affûtée  de  la  chef  d’orchestre  avait
assuré la cohérence de la production (en particulier le finale
du  I  :  la  scène  fameuse  du  Bal  et  son  tourbillon
contrapuntique qui virtuosité et défi, combine 3 rythmes de
danses  différents  :  pourtant  réalisés  en  une  architecture
claire et limpide par Debora Waldman).
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Maisons Alfort, Théâtre Debussy. Vendredi 27 novembre 2015.
Programme « Pure Mozart ». Mozart: airs d’opéras (Aria K.217,
Susanna,  Donna  Anna,  La  Reine  de  la  Nuit),  Symphonie  n41
« Jupiter ». Julia Knecht, soprano. Orchestre Idomeneo. Debora
Waldman, direction. Suivre l’actualité de l’orchestre Idomeneo
–  Debora  Waldman,  direction,  sur  le  site  de  l’orchestre
Idomeneo. A venir en 2016 : Milo et Maya, opéra de Matteo
Franceschini : à l’Opéra de Rouen, du 15 au 22 janvier 2016.

Illustration : Debora Waldman et Julia Knecht (soprano) dans
le  programme  électrisant  «  Pure  Mozart  »  qui  dévoile  la
relation lyrique et symphonique dans l’écriture mozartienne (©
studio CLASSIQUENEWS.TV 2015)
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La Belle Hélène à Tours
Tours, Opéra. décembre 2015. Offenbach : La Belle Hélène.
Karine Deshayes. 26>31 décembre 2015. Chaque fin d’année

voit une inflation des productions d’opérettes d’Offenbach. Le
Mozart des boulevards incarnent cette joie de vivre, cette
liberté  satirique,  sublimées  par  une  écriture  musicale  en
verve, idéales pour le temps des célébrations. L’Opéra de
Tours et son directeur, Jean-Yves Ossonce présentent pour la
fin de l’année 2015, La Belle Hélène (opérette irrésistible de
1864), mise en scène de Bernard Pisani (un spécialiste de la
partition qui l’a abordé à 4 reprises…) avec entre autres,
parmi un plateau de chanteurs français prometteurs, la subtile
et sensuelle Karine Deshayes dans le rôle-titre. Le prétexte
mythologique permet de parodier les tares et les faiblesses
d’une  humanité  frivole  et  insouciante,  totalement
irresponsable car ici la satire politique affleure dans chaque
séquence.  Féline,  amoureuse,  vive,  Hélène  affirme  un
tempérament vocal et dramatique qui inspire depuis longtemps
les plus grandes cantatrices, preuve que l’ouvrage est plus
profond et raffinés que vraiment caricatural.

Elégance, souplesse, ivresse mélodique … pour Pisani, La Belle
Hélène rassemble toute les qualités d’une grande œuvre : une
opérette  dont  la  subtilité  se  rapproche  de  l’opéra;  
politiques véreux mais très arrogants, déesses dévergondées et
bergers  complices  portés  sur  la  cabriole…  Divertissement
certes, mais Offenbach comme Rameau dans sa formidable Platée
(préfiguration de la future comédie musicale à venir, déjà en
1745….) nous tend le miroir : la société portraiturée dans La
Belle  Hélène  sous  couvert  de  gags  à  gogo  et  de  tableaux
délirants  et  décalés  épinglent  les  travers  d’une  humanité
corrompue, décadente, . en somme celle du Second Empire… La
production présentée par Tours a déjà été créée à Avignon en
2012 puis décembre 2014 à Toulon…
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Lire la
critique compte rendu de La Belle Hélène avec Karine Deshayes

à l’Opéra de Toulon en décembre 2014 

 

 

 

La Belle Hélène d’Offenbach à l’Opéra de Tours
Les 26, 27, 30 et 31 décembre 2015 à 20h

(sauf le 27 décembre à 15h)

Conférence sur l’ouvrage : samedi 12 décembre 2015, 14h30
Salle Jean Vilar, Grand Théâtre. Réservation conseillée au 02

47 60 20 20
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Opéra bouffe en trois actes
Livret de Henri Meilhac et Ludovic Halévy, adapté par Bernard

Pisani
Création le 17 décembre 1864 à Paris

Edition Boosey and Hawkes (Jean-Christophe Keck)

Direction : Jean-Yves Ossonce
Mise en scène et chorégraphie : Bernard Pisani

Décors : Éric Chevalier *
Costumes : Frédéric Pineau

Lumières : Jacques Chatelet

Hélène : Karine Deshayes
Oreste : Eugénie Danglade
Pâris : Antonio Figueroa
Calchas : Vincent Pavesi

Agamemnon : Ronan Nédélec
Ménélas : Antoine Normand

Achille : Vincent de Rooster *
Ajax I : Yvan Rebeyrol

Ajax II : Jean-Philippe Corre

Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire / Tours
Choeurs de l’Opéra de Tours et Choeurs Supplémentaires

La  Garenne  Colombes  (92)  :
5ème  Concours  de  bel  Canto
Vincenzo Bellini, les 3 et 4
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décembre 2015
La Garenne Colombes (92) : 5ème Concours de
bel  Canto  Vincenzo  Bellini,  les  3  et  4
décembre  2015.  La  5ème  édition  du  Concours
international de belcanto Vincenzo Bellini  se
déroule à La Garenne Colombes (92) au Théâtre
de  la  Garenne  Colombes,   les   3   et   4
décembre  2015.  Co  fondé  par  le  chef
d’orchestre  Marco  Guidarini  et  Youra  Nymoff-Simonetti,  le
Concours est la seule compétition totalement dédiée à l’art si
exigeant du bel canto italien, celui subtile et expressif fixé
par Vincenzo Bellini, avant Verdi.

 

Concours Vincenzo BELLINI 2015

Théâtre de la Garenne Colombes
Demi-finale  le 3 décembre 2015 à 19h
Finale  le 4 décembre 2015  à 20h.

La  compétition  lyrique  qui  est   unique  au  monde  par  sa
spécificité  et le niveau de ses candidats, attire depuis sa
création  l’attention  du  public,  des  médias,  des  jeunes
artistes, des professionnels de l’art, soucieux d’y mesurer le
niveau et la maturité artistique des candidats en lice.
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La personnalité de son  fondateur
et  Président,  le  chef  italien
Marco GUIDARINI  dont on connait
la  place  éminente  qu’il  occupe
sur les grandes scènes mondiales
et  l’étendue  de  son  expertise
dans  le  domaine  lyrique,  en
particulier de l’opéra italien, 
lui confère une crédibilité qui
se confirme à chaque édition. En
2015,   pour  son  cinquième
anniversaire,  le  Concours  aura

lieu cette année au Théâtre de la  Garenne Colombes, devenu
pour l’occasion et le temps des épreuves, un haut lieu de
l’art lyrique  dans les  Hauts-de -Seine.
En  comptant  de  nouveaux  partenaires  internationaux,  le
Concours  accroît  son  rayonnement  international  :  
l’Argentine,   (et  sa  capitale  Buenos-  Aires),   «  l’autre
patrie  du  bel  canto  »,  accueillera  les  auditions  de  la  
sélection argentine  des candidats en 2016 , et  figurera
désormais  dans  la  liste  des  pays  où  les  candidats  sont
rigoureusement sélectionnés par le Maestro . Le Concours a
annoncé également la naissance  de sa propre Académie lyrique
 » Vincenzo Bellini belcanto Academy  » , créée dans le but de
proposer   aux  chanteurs  une  formation  ciblée  permettant
d’aborder et de maîtriser le redoutable répertoire grâce à
l’enseignement de spécialistes chevronnés.

 

 

En décembre 2015, le Jury du Concours International Vincenzo
Bellini est présidé par Alain LANCERON, PDG de Warner Music
Group / ERATO.

Parmi les membres du Jury 2015 :

http://www.concoursinternationaldebelcantovincenzobellini.com


Inva MULA, soprano Albanaise,
Sergio SEGALINI, musicologue, ex directeur de la revue Opéra
international, de la Fenice  de Venise, du San Carlo de Naples
, du Festival de Martina Franca  et de l’Accademia de   canto
de Osimo,
Isabelle  MASSET,  directeur  Adjoint  du  Grand  Théâtre  de
Bordeaux
Gioacchino LANZA-TOMASI   musicologue , biographe de  Vincenzo
Bellini, ex surintendant du San Carlo de Naples, de l’Opéra de
Rome, directeur général  du Centre Culturel italien de New
York

Informations et réservations sur le site officiel du Concours
International Vincenzo Bellini

contact : musicarte-org@live.fr
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Théâtre de la Garenne Colombes

22 avenue de Verdun-1916
92 250 La Garenne-Colombes

Accueil du public: 16h-20h
Le samedi : 14h-19h
Tél.: 01 72 42 45 85

www.lagarennecolombes.fr

VOIR notre reportage vidéo CONCOURS INTERNATIONAL Vincenzo
Bellini 2014
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